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WWee  aarree  ffaammiillyy

>>Par un mail envoyé à la rédaction, Steeve lance
un SOS : "Quand ferez-vous un article sur l'enfer
que vivent les modèles blacks dans la mode ?" La
France de Zidane et autres athlètes blacks refuse
de se regarder dans son miroir métissé, créant
un "black-out" impitoyable dans  l'univers de 
l'imagerie publicitaire et du glamour. La télé a su
se réconcilier avec une partie importante de son
audimat en osant la possibilité d'une Ile de la
tentation avec des beurs, blacks ou métis. Mais
dans la mauvaise réalité des bookeurs et des
magazines, ces modèles sont perdus,  "Lost", sur
une île peuplée de crevettes filiformes et de
piliers de salles de sports. La responsabilité de
cet état de fait est celle des professionnels du
casting. C'est la raison pour laquelle Baby Boy,
en partenariat avec l'agence Success lance un
grand casting de mannequins ethniques. (p 33 )
Et pour faire plaisir à nos lecteurs qui rêvent en
couleur, nous proposons, pour  fêter nos  1 an, un
calendrier avec les plus beaux modèles multi-
ethniques. Ne soit pas triste Steeve, Baby Boy est
ta nouvelle famille.
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DDeessttiinnyy''ss  ffiigghhtt
>Radasse et Pétasse se font la guerre !Au pays
de R&B, la vengeance est un plat qui se mange
froid (voir glacé). La Toya Luckett est bien déci-
dée à passer à table (après 10 ans d'attente) pour
faire mordre la poussière à ses ex partenaires du
groupe Destiny's Child ! Il aura fallu attendre la
séparation du groupe, pour que Letoya (ex mem-
bre actif des Destiny's) sorte de l'ombre, la rage
au ventre, et les dents longues, pour régler ses
comptes (personnels) avec (la fausse gentille)
Beyonce Knowless, qui d'un baiser salé à son
papa (Mathew Knowless), fit virer dardar Letoya,
direction chômageland et le placard de l'oubli
infini (où croupissent deux autres Destiny's). Le

duel s'avère serré pour Beyoncé car Miss Letoya
est celle qui a écrit les principaux tubes (Bills
Bills Bills, Bug a Boo et Say My Mame), qui posse
un physique et une voix (de crécelle) singulière.
Elle revient enfin avec un album solo efficace
(quoi que sans surprises)     et une imagerie
digne d'un porno soft sur fond de R'n'B oriental
produit par les plus grands producteurs du
moment (la maligne) Letoya ou Beyoncé ? A vous
de trancher ! Premier ingle : All eyes On Me.
Album à venir : H TOWN GOT THAT WHAT IT DO!

RRuuppaauull  eesstt  rreedd  HHoott!!
>Rupaul pour celles et ceux qui ne la connaissent
pas (ce qui est impossible), c'est la Black Diva
trav New-yorkaise par excellence ! Un croise-
ment entre Michael Jordan et Diana Ross ! Plus
grande qu'une Drag Queen (1m90), plus belle
qu'une travelote de Manille (c'est pas dure), des

DDiivviinnee  PPaaoollaa  eenncceeiinnttee  ??
Je l'avoue, comme toutes les Divas je connais
d'autres Divas (nous sommes peu nombreuses),
et en voici une qui déménage ! New York a
Rupaul, Paris possède la tour Eiffel, moi (pablo
CHESTER) et " la Divine Paola " ! Il est évident que
si vous ne la connaissez pas c'est que vous ne
sortez pas ! Primo, Paola est une des étoiles de
la nuit gay (et pourtant elle sort de moins en
moins)! Secundo elle est de la Jet-set ! Un phy-
sique, comment puis-je vous le décrire ? Extra,
Extra Large (rire) ! C'est de la vraie bonne femme
en acier trempé formatée pour la nuit clubbing de
22h a midi non stop (Cindy Lauper version glam)
Au cours d'une de ces nuits Jet-set, précisément
à La White Party de Gilles, tout le monde est
resté sur le cul, en voyant Paola (de noir vêtue, la
vilaine) tenir son ventre bien rond ! Vous pouvez
me faire confiance pour que l'info soit diffusée en
temps réel grâce à mon portable dernier cri !
Cela fera taire cette fausse rumeur comme quoi
elle serait un homme ! Qui est le père ? Beh
voyons ! Kamel Ouali bien sur ! Qui, je le rappel-
le, est aussi le père de mon premier enfant ! Ah
ces fausses rumeurs quand elles vous tiennent…

IIll  aa  llaa  GGooaall  !!
Il s'appelle Kuno Becker (oui et alors ?) et c'est la
nouvelle coqueluche du cinéma américain ! Une
vraie Bomba Latina (100% pure Tacos, d'origine
mexicaine), Hi ! Papi ! Un corps d'athlète monté
(22 cm) sur une tête de petite frappe de la porte
de Clichy (racaille comme on les aime). Kuno (oh
oui ! Kuno-moi), fait craquer toutes les sisters (et
même ma grand-mère) depuis qu'il est à l'affiche
de " Goal ", un film (ma fois, un peu léger) sur l'u-
nivers (cruel) du Footchéball ! Il campe un jeune
footballeur qui veut devenir une star (ouh lala
chocolat), c'est en short et en crampon qu'il est
divin (il ne porte pas de culotte), dommage, pas
de scènes torrides, car c'est un film grand public
! La presse est unanime : le film est naze, mais
Kuno a de l'avenir ! On murmure que pour le
DVD, les scènes coupées des vestiaires seront

jambes interminables de gazelle, une taille de
fourmi façon Jane Mansfield, une poitrine de porc
fumé 100% naturelle (comme Pamela), et une
cascade de cheveux blonds platine interminable
(mais oui, ce sont ses cheveux).! Celle qui provo-
quait Claudia, Naomi, Cindy Crawford, de tentert
de faire mieux qu'elle, en tube et en chanson,
revient avec un album (pas bouleversant, mais
génial, devant son miroir) au titre évocateur de "
Red Hot ". Le tout New York danse sur " Work out
" son nouveau titre qui enflamme les dance floors
et les charts américains ! Ne loupez pas son clip
en exclusivité sur son site www.rupaul.com où
elle fait un cat walk dans le métro new-yorkais
(et où elle change de cheveux à la minute), je
veux la même coupe ! 

LLoosstt  ccoonnttrree  DDeessppeerraattee  hhoouusseewwiivveess  !!
>Pour vous l'avouer je suis folle des deux séries
: Lost & Desperate housewives  (je pense que
vous aussi) et pour cause, l'une parle de resca-
pés d'un avion pourri qui s'échoue sur une île
magnifique, qui s'avère être aussi mystérieuse
que dangereuse. L'intrigue est light mais c'est
trop captivant, et le docteur Jack (je le lui enfon-
cerai bien ma chicha et pas que dans la gueule),
il est trop sexy ! L'autre série " Desperate " est
excellente, cynique à mort, c'est l'anti-thèse de
Sex & The city. Quatre femmes au foyer (un peu
trop bien foutues) d'une banlieue chic voient
leurs vies (et voisinage) basculer le jour où leur
meilleure amie se tire une balle dans la tête !
Depuis quelques jours l'équipe de Lost fait grève
et réclame une rallonge de quelques milliers de
dollars à la chaîne TV ABC car ils auraient eu vent
du salaire des actrices de Desperate ce qui aurait
mis notre beau Dr Jack dans une rage de folle! 
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dans les bonus ainsi qu'en exclu, l'entraînement
(bandant de Kuno) avec les stars du Real Madrid,
David Beckham, Ronaldo et Zidane (sous la dou-
che aussi ?) ! En bref Kuno, une star à suivre
dans (j'ai la) Goal 2…

SSeexx  &&  tthhee  CCiittyy  llee  rreettoouurr  ??
On en rêvait, Sony l'a fait (j'déconne). Notre série
culte (et préférée) qui s'était malheureusement
arrêtée pour incompatibilité d'humeur entre les
deux stars Sarah-Jessica Parker (la Fashion
Carrie) et Kim Catrall (la chaudasse, Samantha),
serait sur le point de rempiler pour une saison7
(merci Seigneur). La Vilaine Sarah-Jessica qui
n'aurait pas supporté de voir son capital sympa-
thie baisser au cours de la série au profit de sa
camarade (de shopping), qui devient pour l'occa-
sion la préférée du public, réclamant évidem-
ment une petite rallonge sur son salaire !
Panique à la prod car sans Samantha : perte
d'audience assurée ! C'est ainsi que depuis 3 ans
plusieurs tentatives pour amadouer Samantha
auraient échoué, on a même avancé Sex & the
City le film pour un cachet de 10 millions de dol-
lars, mais pourquoi refuse-t'elle ? Tout simple-
ment (en dehors des millions qu'elle réclame),

elle exige que Sarah Jessica Parker lui fasse ses
plates excuses quant à son comportement de
Pimbêche ! Le 10 octobre dernier, la production
aurait donné rdv dans un restaurant chic de New
York aux deux ex copines pour clore cette querel-
le de gamines, c'est ainsi que Sarah (genouillè-
res en main) aurait présenté ses excuses à une
Samantha Ravie… Bon allez hop, on tourne les
filles !!!

TTeexxttee>>  PPaabblloo  CChheeeesstteerr

Hot  News
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la réouverture du VIP Room récemment, " She is a
bitch, but she's fabuloooous ! "
Marmott (il n'en fait pas de secret, comme certaines
!) vibre pour la black culture, et les blacks en parti-
culiers. "Je suis plus branché raggaeton, le tout
mâtiné de dance hall, que House". Pure produit du
métissage, il assume jusqu'à l'extrême sa ghetto
attitude. Quand on a commencé à fréquenter dès
l'âge de 16 ans les clubs mythiques comme le Roxy
à New York, on peut aisément se balader en baggy
à la Salvation ou au Café de Paris (Londres) et s'é-
clater comme un ouf, sans passer par la case excta.
Avec un corps construit comme une machine cyber-
nétique, ce Robocop des dance floors avoue sans
remords sa rétention de sentiments. "Je ne suis pas
fidèle et rarement comblé par un seul homme. Mais
j'ai essayé. En revanche avec mes amis, je suis très
exclusif." Inutile de préciser que la passion de sa
vie, ce sont les hommes. Des beautés d'ébène avec
lesquelles on le verrai bien monté sur une Harley
Davidson, la touffe au vent, la joue collée au cuir
d'un blaser, en route vers le nirvana des bad boys.

TTeexxttee>>  FFoouuaadd  ZZéérraaoouuii
PPhhoottoo>>  PPaauull  SStteeiinniittzz

> LLeess  sséérriiaall  cclluubbbbeerrss  oonntt  ddééjjàà  ccrrooiisséé  ccee  vviissaaggee  ddee
llaattiinnoo  ddiiggnnee  ddeess  rrooaadd--mmoovviieess  ddee  BBrruuccee  LLaabbrruuccee..
MMaarrmmootttt  eesstt  uunnee  ffiigguurree  ddee  llaa  nnuuiitt..  VVeerrssiioonn  aaffrroo
JJaacckkssoonn''ss  FFiivvee  oouu  ffaaççoonn  ttrreesssseess  àà  llaa  AAlliicciiaa  KKeeyyss,,  iill
ttrraaîînnee  ssoonn  pphhyyssiiqquuee  ddee  CChhrriisstt  eetthhnniiqquuee  ddeeppuuiiss  lloonngg--
tteemmppss,,  ddee  cclluubbss  ccoonnffiiddeennttiieellss  aauuxx  ggrraannddeess  mmeesssseess
ooùù  ll''oonn  nn''aavvaallee  ppaass  qquuee  ddeess  hhoossttiieess..  ÀÀ  3344  aannss,,  ccee
pprrooffeessssiioonnnneell  ddee  llaa  nnuuiitt,,  CCuubbaaiinn  ppaarr  ssaa  mmèèrree  eett
AArrggeennttiinn  ddee  ppèèrree,,  ppoorrttee  uunn  rreeggaarrdd  oonn  nnee  ppeeuutt  pplluuss
ccrriittiiqquuee  ssuurr  ssoonn  mmiilliieeuu  pprrooffeessssiioonnnneell..  "Tous ces
mecs sous GHB, je trouve ça pathétique. Tu as
essayé de parler à un mec sous G ? S'il arrive à
articuler deux mots, c'est un miracle." À l'évidence,
Marmott est loin d'être la vierge des clubbeurs. "La
seule préoccupation des pédés n'est plus la fête, ils
préfèrent tomber dans le coma."
Elevé dans l'écurie de Jean Roch, ce poulain de la
night revendique son appartenance au syndicat du
VIP, nom de la boîte pour laquelle il officie. N'allez
pas croire qu'il s'émerveille encore de croiser
Madonna ou Paris Hilton charriant des hordes de
fans hystériques jusqu'au coin du Planet Holywood,
ce R'n'butch multitatoué est attiré par les étoiles
vénéneuses, comme Grace Jones qui a chanté pour
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> LL''hhiissttooiirree  ddee  DDeeee  NNiiccee,,  cc''eesstt  cceellllee  dd''uunn  jjoollii  mmôômmee  dd''oorriiggiinnee  mmaarrttiinniiqquuaaiissee,,
ccaappaabbllee  ddee  cchhaarrmmeerr  lleess  ppuubblliiccss  lleess  pplluuss  ddiiffffiicciilleess  eett  ssuurrttoouutt  cceellllee  dd''uunn  aacchhaarrnnéé  dduu  
ttrraavvaaiill,,  jjaammaaiiss  ccoonntteenntt  ddee  lluuii  eett  ccoonnsscciieenntt  qquu''oonn  nn''eesstt  jjaammaaiiss  vvrraaiimmeenntt  ""aarrrriivvéé""..
Beaucoup le connaissent au Tropic Café où il est là, à portée de poignée de main
ou de bise, scotché à ses platines, concentré et souriant. Il a d'ailleurs mixé la
compil de l'endroit, fréquenté par tous les gays happy few de Châtelet : 
"Mes premières grosses soirées, c'était dans le milieu gay, avec la Scream. Je n'ai
aucun problème avec les gays. C'est évident que ce sont eux les précurseurs de
toute la tendance électro et pas seulement du  fooding, de la déco, de la mode…
Mine de rien, ils sont incontournables dans ces univers. C'est impossible de 
réussir dans le clubbing sans eux."

Le garçon attire l'œil, le look est sympa sans chichi, les cheveux sont hirsutes et
le teint frais. Très loin de beaucoup de stars des platines à la mine patibulaire et
aux trips borderline, Dee Nice est d'abord un passionné et qui dit passion dit 
travail. Beaucoup de travail. Son style " mélodieux et dynamique ", selon ses ter-
mes, il le peaufine dans sa famille de musiciens. "C'est dans ma famille que j'ai
puisé pour me créer un univers musical très large, soul, pop, r'n'b, afro, jazz, acid
jazz et électro bien sûr." 

Démarrage au Folie's Pigalle puis résidence au Studio 287 à la fameuse soirée
Paradise. La suite se déroule dans les grands clubs parisiens : Queen, Redlight,
Bains Douches. Il joue en double aux côtés de poids lourds comme Laurent
Garnier ou José de Divina (Space à Ibiza). Depuis, les capitales d'Europe et
d'ailleurs n'ont plus de secret pour lui. La liste de ses faits d'armes commence à
être impressionnante.  Tout comme son physique d'ailleurs. 
" The World is mine ? " On le lui souhaite.

TTeexxttee>>  JJaann  ddee  KKeerrnnee
PPhhoottoo>>  DDRR

10

http://www.kelma.org/gpub/redirection.php?IdBan=133


Life StoryR’n Boy

> PPaarriiss,,  BBaarrcceelloonnee,,  IIbbiizzaa,,  TTeell  AAvviivv,,  BBrruuxxeelllleess,,  oonn
ll''aa  bbeeaauuccoouupp  vvuu  ssuurr  lleess  ppooddiiuummss  ddeess  cclluubbss  lleess
pplluuss  pprreessttiiggiieeuuxx..  FFaauutt--iill  eennccoorree  ddrreesssseerr  ssoonn  CCVV  ??
AAddeell  ffaaiitt  ppaarrttiiee  ddeess  ggooggooss  ppaarriissiieennss  qquuii  oonntt  ssuussccii--
ttéé  llaa  pplluuss  ggrraannddee  ssyymmppaatthhiiee  ddee  llaa  ppaarrtt  ddeess  cclluubb--
bbeerrss.. "J'ai toujours voulu rester souriant et gentil
avec les gens, même si notre rôle de gogo est
d'en faire trop, d'être voyant et un peu inaccessi-
ble." Des années passées à fouler les dance-
floors, à courir la ville pour dénicher la sape, le
look qui tue. Des années en immersion totale
dans le monde griffant de la night dans cette
"famille" des organisateurs, des trans, des
patrons de boîtes, des clients et des dealers.
"J'adorais ça, c'était toute ma vie. Cette sensation
grisante sur le podium et tous les à-côtés : les
potes, les soirées interminables, la fête, l'argent,
l'oubli de tout." 

Puis plus rien. Exit la scène, exit les boîtes pen-
dant de longs mois : Adel disparaît du paysage.
Beaucoup s'inquiètent de cette absence. "Je ne
vais pas mentir, j'ai eu quelques pépins qui
auraient pu être très graves. J'aurais du voir venir
les problèmes car j'avais déjà eu des signaux d'a-
vertissement. Mais quand on est dans le truc, on
croit qu'on s'éclate, que tout va bien, qu'on est
invincible. J'étais à côté de la plaque." Quelques
malheureuses aventures au cours desquelles,
Adel découvre qu'il est entouré de faux amis, de
jaloux et de gens qui passent devant lui sans lui
tendre la main, le sourire aux lèvres. D'excès en
too much, vient l'épuisement et l'obligation vitale
de sortir du circuit. 

Repos complet et retour à Perpignan dans sa
famille pour de longs mois de reconstruction. "J'ai
tout perdu du jour au lendemain. C'était très dur
de me retrouver dans ma famille, loin de Paris, de
ma vie. C'est aussi à ce moment que j'ai vu qui
étaient mes vrais amis. J'ai fait le tri, j'ai réelle-
ment grandi. " 

De retour à Paris, Adel ne voit plus les choses
comme avant. La nuit, l'amusement, les excès, ce
n'est pas la vie. Il ne veut plus tout mélanger : tra-
vail et fête. Désormais, il travaille dans ce qu'il
aime, la fringue, dans la boutique d'un grand cou-
turier à Palais Royal. "J'ai mis de l'ordre dans ma
vie : Me lever le matin, travailler le jour, me cou-
cher à heures fixes, et m'amuser quand il faut,
c'est ce qu'il me fallait." 

TTeexxttee>>  JJaann  ddee  KKeerrnnee
PPhhoottoo>>  FFrraannççooiiss  RRoouusssseeaauu
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AAbbaalloo
Ici on développe également de nombreuses
pages sur la thématique trans : welcome à toutes
nos Esculitas ! Ambiance "Huggie les bons
tuyaux" pour se faire opérer dans ce paradis chi-
rurgical qu'est le Brésil et avoir ainsi une mer-
veilleuse tarte aux poilches. Une particularité
culturelle qu'on ne verrait jamais en France sur
les guides gays : "Garotos de Programa", qui
signifie rien moins que "garçons à louer", les
prostiputes ! Des adresses de bars, des rues et
des places, qui la nuit venue deviennent Sodome
et Gomorrhe.
http://www.abalo.com.br

NNuuaanncceess
Le magazine Nuances est quant à lui rock, kitch
et chébran. On y trouve plein de "bichice" qui veut
dire "pédaleries", du portugais "bicha", qui veut
dire "pédé". Des guides, des cartes et des lieux
de fornication ou de relaxation, en veux tu, en
voilà !
http://www.nuances.com.br/

LLeess  ppoorrttaaiillss  dd''iinnffoorrmmaattiioonn

MMiixxbbrraassiill
L'un des meilleurs portails gays d'information et
de tourisme se nomme Mixbrasil. On y trouve
l'info nécessaire pour ne pas avoir l'air gourde et
être au courant des derniers potins gays et sur-
tout l' indispensable guide, détaillé ville par ville
qui vous révèles les meilleurs boates et clubes
où il faut guincher.
http://mixbrasil.uol.com.br/

GGrruuppoo  GGaayy  ddaa  BBaahhiiaa
Le plus informatif et le plus complet : actualité de
la fête mais aussi et surtout un œil éclairé en
permanence sur la "cause gay" au Brésil, l'actu
des associations, les événements culturels.
http://www.ggb.org.br/

Gaybrasil
On termine avec gaybrasil, l'autre portail
incontournable, qui contient l'incontournable
agenda qui vous conduira peut être à finir ivre
morte, saoules créatures que vous êtes, à la nuit
du slip localement nommée "noce de la cueca".
www.gaybrasil.com

EEnnvvooyyeezz  nnoouuss  vvooss  rrééaacctt iioonnss,,   eell lleessEEnnvvooyyeezz  nnoouuss  vvooss  rrééaacctt iioonnss,,   eell lleess
sseerroonntt   ppuubbll iiééeess  mmaaii ll   ::   sseerroonntt   ppuubbll iiééeess  mmaaii ll   ::   
rreeddaacctt iioonn@@bbaabbyybbooyy.. ff rrrreeddaacctt iioonn@@bbaabbyybbooyy.. ff rr

>> JJ''eennvvooiiee  ccee  mmeessssaaggee  ppaarrccee  qquuee  jj''aaii  aaiimméé  vvoottrree
aarrttiiccllee  ssuurr  SSaaoo  PPaaoolloo  llaa  pplluuss  ggrraannddee  vviillllee  ggaayy  aauu
mmoonnddee..  CCoommmmee  ttoouutt  llee  mmoonnddee,,  llee  BBrrééssiill  eesstt  uunn
ppaayyss  qquuii  ffaasscciinnee  ttoouutt  ggaayy  eett  qquuee  jj''aaiimmeerraaiiss  bbiieenn
vviissiitteerr..  Je souhaiterais aller à la prochaine Gay
Pride de juin 2006 avec des amis et voulais savoir
comment je peux connaître les prochaines dates
et si tu as quelques tuyaux intéressants ( des
hôtels sympas, des bars, saunas etc...) Merci
pour votre réponse et encore félicitations pour
votre mag.

HHEERRVVEEHHEERRVVEE

BBaabbyybbooyy>>BBaabbyybbooyy>> SSaalluutt  HHeerrvvéé,,  llee  mmeeiilllleeuurr  mmooyyeenn  ddee
pprreennddrree  ddeess  iinnffooss  ssuurr  lleess  éévvéénneemmeennttss  ggaayyss  aauu
BBrrééssiill  eett  lleess  mmeeiilllleeuurrss  ppllaannss  eesstt  eennccoorree  ddee  lleess
pprreennddrree  àà  llaa  ssoouurrccee  ::  lleess  ssiittee  wweebb  ggaayy  bbrrééssiilliieennss..
IIllss  ssoonntt  eenn  ppoorrttuuggaaiiss,,  mmaaiiss  iill  eesstt  aasssseezz  ffaacciillee  ddee
ccoommpprreennddrree  lleess  aaggeennddaass  !!

LLeess  mmaaggaazziinneess  eenn  ll iiggnneeLLeess  mmaaggaazziinneess  eenn  ll iiggnnee

GG  OOnnlliinnee
Le magazine "G" en ligne avec comme pour tous
les sites gays brésiliens les incontournables
galeries et autres vidéos hot. Ça c'est pour l'é-
clatche, mais il y a aussi du fond, des éditos
revendicatifs, parbleu.
http://gonline.uol.com.br/

14 

Mai l  Boy Courrier



>AAhh  !!  LLeess  iinnjjuussttiicceess  ddee  llaa  ggéénnééttiiqquuee  ssoonntt  ppaarrffooiiss  ccrruueelllleess..
MMaallhheeuurr  aauu  jjeeuunnee  hhoommmmee  qquuii  aa  llaa  ddéévveeiinnee  ddee  vvooiirr  ssee  ddrreesssseerr  lleess
pprreemmiieerrss  cchheevveeuuxx  bbllaannccss  ssuurr  ssaa  ttêêttee..  PPiiss  qquuaanntt  àà  cceelluuii  qquuii  eessppèè--
rree  hhaarrppoonnnneerr  uunn  qquueellccoonnqquuee  mmiinneett  ppaasssséé  3355  aannss,,  mmaallggrréé  llee
cchhaarrmmee  ddee  ssaa  cchheevveelluurree  ppooiivvrree  eett  sseell..  UUnn  cchhaarrmmee  aauuqquueell  lleess
ddeemmooiisseelllleess  ssoonntt  sseennssiibblleess,,  ddiitt--oonn,,  oonn  llee  llaaiissssee  aauuxx  hhééttéérrooss……

Pour combattre une génétique retorse, donc, voici la solution du
moment. Color & soin est tout nouveau et très à la pointe, jugez
vous-même : une coloration permanente qui recouvre en une
seule application ces odieux cheveux blancs, qui résiste aux
shampoings même très fréquents et qui accrochez vous ne
contient ni ammoniac, ni résorcine, ni aucun autre produit
ménager de fort mauvais aloi quand il s'agit de soigner son look. 

On note le tact de ce nouveau produit qui ne peinturlure pas vio-
lemment vos cheveux comme ceux d'une poule clinquante, mais
qui tient compte du soucis de discrétion cher aux hommes : pas
de pigmentation violente, mais des tons naturels et discrets.
Brun, châtain foncé, châtain, châtain clair, blond foncé, blond.
Color & soin c'est 10 Euros en pharmacie, 10 minutes d'applica-
tion et hop en voiture !

Beauté Publ i-rédact ionnel

CCoolloorr  &&  ssooiinn  ::
le naturel et l'efficacité pour 
combattre le cheveux blanc. 



>LLaa  MMaaddoonnee  aauuxx  225500  mmiilllliioonnss  dd''aallbbuummss  vveenndduuss
eesstt  ddee  rreettoouurr  ssuurr  llaa  ssccèènnee  mmééddiiaattiiqquuee  ppoouurr  llaanncceerr
CCoonnffeessssiioonnss  OOnn  AA  DDaanncceefflloooorr,,  eenn  vveennttee  àà  ppaarrttiirr  dduu
1144  nnoovveemmbbrree..  LL''aallbbuumm  ddeevvrraa  ccoonnvvaaiinnccrree  ssoonn
ccœœuurr  ddee  cciibbllee  ttrraaddiittiioonnnneell  ::  lleess  cclluubbbbeerrss  eett  sseess
mmeeiilllleeuurrss  aammbbaassssaaddeeuurrss  ddeeppuuiiss  ttoouujjoouurrss  ::  lleess
ggaayyss..  

Dans les premières interviews accordées à la
presse anglaise, Madonna n'a pas manqué de
souligner les liens indissolubles qui la lient à la
communauté Gay. Ainsi dans le  mensuel
"Attitude", elle évoque son parcours jalonné 
d'amitiés homosexuelles enrichissantes et 
tragiques des années Sida. "Alors, Madonna, plus
grande icône gay de tous les temps? Je l'espère",
s'écrie-t-elle, ravie. 
Retour sur le parcours de cette " meilleure copi-
ne " de tous les gays de la planète. Et d'abord sur
son premier "gay". Son prof de ballet,
Christopher Flynn, fut la première personne à
avoir cru en elle. Il l'a encouragé à partir pour
New York, à croire en ses rêves. Elle grandissait
dans le Midwest, là où personne ne parle d'ho-
mosexualité, pourtant elle savait qu'il était diffé-
rent, mais elle ne comprenait pas pourquoi.
Jusqu'à ce qu'il l'emmène dans une discothèque
gay de Detroit, le Menjos. Et là, la révélation : elle
reste stupéfaite de voir tous ces hommes danser
ensemble et comprend qu'elle, qui s'était tou-
jours sentie différente, étrangère, vient de trou-
ver sa communauté. Il y a eu ensuite la découver-

te de l'homosexualité de son frère Christopher
qui l'accompagne au cours de danse. Pas un
coming out brutal mais une subtile connexion
entre le prof et lui qu'elle comprendra mieux
quelques années plus tard lorsqu'il la rejoindra à
New York pour danser avec elle et chorégraphier
tout ses shows et vidéos. 
Les années Sida n'épargne pas les amis de
Madonna. Dès la fin des années 70, elle voit
disparaître six de ses copains d'une maladie
inconnue. "Je me souviens d'une chose. Le pre-
mier garçon que j'ai connu qui avait le sida était
l'une des plus sublimes créatures qui soit. Je
suis venue le voir lorsqu'il était malade, il m'a dit
: "Je pense que parce que j'ai pris trop de dro-
gues". Tout était encore très mystérieux. Il a
commencé à perdre du poids, j'ai continué à aller
le voir et je me suis dit : "Oh mon Dieu, il était si
beau." Et un beau jour, il est mort. Je me sou-
viens que pendant un moment, je n'ai pas arrêté
de dire à mes amis : "Cette chose prend les plus
beaux. Tous les plus beaux s'en vont." Ensuite
c'est mon meilleur ami et colocataire Martin
Burgoyne qui est tombé malade. J'ai un souvenir
intégral de ce moment dévastateur, parce que je
savais que par la suite il y aurait quelque chose
que je ne récupèrerai jamais. Je me suis sentie
incroyablement enragée et j'ai fait tout ce que j'ai
pu pour le sauver. J'ai envoyé des gens à Mexico
pour trouver des médicaments illégaux aux
Etats-Unis. De ces années, j'ai gardé une photo
prise dans un restaurant avec Andy Warhol- et je
sais qu'il n'est pas mort du sida. On ne sait pas
d'ailleurs de quoi, c'est un grand mystère -, Keith
Haring, Martin Burgoyne, Jean-Michel Basquiat,
qui est mort d'overdose, et moi. C'est une de mes
photos préférées. Elle symbolise le début des
années 80. C'était une part importante de ma vie
et tous ces gens étaient si créatifs. Tout d'un
coup, c'est comme si une malédiction les avait
balayés." 
Au sortir des années Sida, la Gayfriendly attitude
de Madonna ne s'est jamais démentie, elle a été
de toutes les causes et n'a délaissé aucun com-
bat pour la reconnaissance civique et sociale de
l'homosexualité. Un amour pour la communauté
gay que ses fans homos lui ont rendus au 
centuple.

CCooppyyrriigghhtt  AAttttiittuuddee  mmaaggaazziinnee
TTrraadduuccttiioonn  ::  JJaann  ddee  KKeerrnnee

Baby Talk
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>>  LLee  bbeesstt  ooffff  uunnee  pprraattiiqquuee  uuttiilliissééee  eesssseennttiieellllee--
mmeenntt  cchheezz  lleess  ggeennss  ddee  llaa  ttéélléé..  IIll  aauurraaiitt  ééttéé  ffrruuss--
ttrraanntt  ddee  nnee  ppaass,,  nnoouuss  aauussssii,,  vvoouuss  pprrooppoosseerr  uunnee
ccoommppiill  ddee  nnooss  ""mmeeiilllleeuurrss  mmoommeennttss""  ccaarr  llee  mmaaggaa--
zziinnee  aa  bbiieenn  éévvoolluuéé  eenn  uunn  aann..  

Qui y a-t-il donc de meilleur dans ces 16 pre-
miers numéros de baby boy ? Des photos bien
sûr, des moments forts avec invités inattendus,
des textes pertinents, et de belles photos (je l'ai
déjà dit je sais). 

Mais je dois vous avouer que ce  best off a été
motivé par une raison capitale : la qualité visuel-

le de Baby Boy que l'on doit au directeur artis-
tique, Dimitri Carnus et aux photographes Alain
Charles Beau, Ernest Collins, Fred Goudon  et
François Rousseau. Comme lors de la remise des
Césars, on remercie également tous nos modèles
sans qui...

Revivons ensemble les moments d'une année qui
aura vu naître et grandir Baby boy, et oser le pari
de la qualité pour un magazine gratuit.

TTeexxttee>>  FFoouuaadd  ZZEERRAAOOUUII
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>>NNuumméérroo  11
Baby boy est né un mercredi de novembre il y a tout juste un an.Le bébé a vite grandit. Le premier modèle fût Ahcene

Best  of
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<<NNuumméérroo  33
un beau titre pour un beau 
DJ Charles Schilling

SSEEXX  AANNDD  TTHHEE  CCIITTEE  DDIIAARRYY  

SSaannss  VVaalleennttiinn
>>SStt  VVaalleennttiinn..  NNoouuss  yy  vvooiillàà..  PPoouurr  cceerrttaaiinnss  cc''eesstt
ll''ooccccaassiioonn  ddee  mmaanniiffeesstteerr  àà  llaa  tteerrrree  eennttiièèrree  qquu''iillss
aaiimmeenntt  qquueellqquu''uunn,,  oouu  bbiieenn  qquu''iillss  ssoonntt  aaiimmééss..  CCee
qquuii  eesstt  eennccoorree  pplluuss  éénneerrvvaanntt  ppoouurr  lleess  ssaannss  vvaalleennttiinn  !!
Je repensais à cette chanson de Stéphanie Mills :
"Never Knew Love like This Before". Le message
est lumineux : quand on est aimé d'une person-

pour Rim K le rappeur bleddard, kif-
kif pour Brahim Asloum, Kamel Ouali
ou la chanteuse Assia... Bref on pour-
rait égrener la liste de stars de la
communauté maghrébine et il serait
difficile de leur trouver un ou une
partenaire à leurs côtés dans les
magazines people. D'où vient cette
pudeur chez nos stars ethniques à
s'afficher avec l'être aimé ? Dans le
star-système beur, on peut festoyer
aux Bains-Douches ou lâcher des
milliers d'euros chez Castel mais on

ne lâche rien de sa vie intime. Aimer
en public c'est impudique. Etrange ce
Jamel ! Il peux dire à Dani Minogue
sur TF1 : "I want to fuck you", mais
pour la vedette d'Astérix mission
Cléopâtre, les secrets du coeur sont
aussi énigmatiques que la pyramide
de Gizeh. Jamel et les autres n'au-
raient-ils finalement qu'un seul
amour, secret, inavoué et totalement
exclusif ? Il pourrait prendre la figure
de la mère, cette personne dont l'a-
mour est totalement gratuit, éternel,
comme dans la chanson de Stéphanie
Mills.
Kamel Ouali déclarait dans une émis-
sion qu'il aimait "une personne". Mais
à la Beur-académy on attend toujours
de connaître l'élu(e) de son coeur.
Dans Baby Boy ou bien Gala ! Pour sa
part, Jamel fait le tour de France en
bus affublé d'une quarantaine de
potes. Mais sa carte du tendre restera
un mystère pour lui et pour nous tant
qu'il n'aura pas coupé le cordon
ombilical familial, tant qu'il aura
décidé d'être un sans Valentin.

TTeexxttee>>  FFoouuaadd  ZZeerraaoouuii

Spécial  1  an
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ne, on n'est plus jamais seul, quoi qu'il arrive.
Ces paroles m'ont habitées toute l'après-midi.
Pause chicha absolument obligatoire. Je repen-
sais au DVD de Jamel Debbouze au titre promet-
teur : "In bed with Jamel". La star de Trappes
nous montre tout, la maison, la famille, les amis,
ses premières ligues d'improvisation, la décon-
ne, les belles voitures, tout, absolument tout…
Sauf sa vie sentimentale. Pour un documentaire
intitulé "In bed with..." la seule chose qui soit jus-
tement vide c'est son lit. Pas d'amour à l'horizon,
pas même l'évocation d'une amourette. Pareil
avec Chimen Badi, la vedette de Pop star, idem



SSEEXX  AANNDD  TTHHEE  CCIITTEE  DDIIAARRYY  

IInn  bbeedd  wwiitthh  ZZiiddaannee
>>QQuuaanndd  llee  ssttrreessss  bbaatt  ssoonn  pplleeiinn,,  qquuee  ll''oonn  ssaaiitt  dd''aa--
vvaannccee  qquu''oonn  nnee  ppoouurrrraa  rriieenn  ttiirreerr  ddee  ssaa  jjoouurrnnééee
ddaannss  cceettttee  mmeerrvveeiilllleeuussee  cciittyy  qquu''eesstt  PPaarriiss,,  iill  nn''yy  aa
rriieenn  ddee  mmiieeuuxx  qquuee  dd''aalllleerr  ssee  rrééffuuggiieerr  ddaannss  uunn  bbaarr
àà  cchhiicchhaa..  DDiirreeccttiioonn  BBeelllleevviillllee..  Je m'installe en
terrasse, le bruit de la télévision c'est pas fens-
hui. À l'intérieur, on retransmet un match de foot.
Je sors mon ipod première génération et c'est

parti pour la chicha-party. Je pensais
à mon rendez-vous dans une heure
avec le journaliste d'un magazine des
jeunes "issus de l'immigration". Son
sujet est complexe : l'amour dans les
cités. Comment parler d'amour chez
la jeune génération ethnique quand
les médias nous ressassent sans
cesse les plans "tournantes contre ni
Pute ni soumise". Le duel est terrible.
Une image me revint en tête : la pub
de Dior avec Zidane. Mine de rien, ce
visuel a quelque chose de révolution-
naire. Pour la première fois la société
acceptait l'idée qu'un beur puisse
être un symbole sexuel. De plus,
quand on lit qu'un sondage le donne
comme l'un des hommes les plus
sexy de France, je me dis que quelque
chose est en train de bouger dans ce
pays. Ok, ce n'est pas demain qu'on
verra un beur embrasser une héroïne
de sitcom, surtout sur TF1. Crise car-
diaque chez la ménagère de moins de
50 neurones !
Vous vous rappelez la pub pour une
marque d'électro-ménager où des
belles femmes "blanches", épouses
de grands footballeurs noirs disaient

tout le bien qu'elles pensaient de leur
lave-vaisselle ? Mme Dessailly a
choisi la marque (bip..), Alexandra
Makelele préfère le four (bip). En
voyant cette pub je ne pouvais m'em-
pêcher de penser que Mme Dessailly
se prend la grosse "bip" de Mr D. Plus
sérieusement, quand verra-t-on des
citoyens de ce pays dire qu'ils aiment
un beur ou black sans qu'ils soient
issus de l'équipe de France. Coup de
blues ! Merci les bleus.
Le journaliste arrive. Je lui balance
ma théorie du beur is beautiful. Aux
Etats-Unis, dans des séries comme
Ally Mc beal, l'héroïne tombe amou-
reuse d'un beau black. En France,
Mme Dessailly vide les laves vaissel-
le et d'autres bijoux mais en privé.
Les jeunes de nos cités, si sexy mais
si invisibles dans la représentation
que la société se fait d'elle-même, se
contentent des chats sur Internet
pour mettre en scène leur beauté
naturelle. En définitive, les choses
commenceront à bouger dans les
esprits quand, sur TF1, Julie Lescot
baisera avec Mouss Diouf.

TTeexxttee>>  FFoouuaadd  ZZeerraaoouuii

Spécial  1  an

>>NNuumméérroo  55
François Rousseau est un photographe qui ne cessera
de nous étonner. Ses oeuvres photographiques sont
autant d'hommages aux hommes humbles et 
sublimes que ses fresques mettent en valeur. Baby boy
lui doit ses plus belles photos, et ce n'est pas fini !
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>>NNuumméérroo  1111
Tarek Spice bombe
Le vainqueur de l'election Spice B (concours de beau-
té à la soirée BBB des Folies pigalle).
Tarek grand gagnant est photographié par le grand
photographe Ernest Collins. Welcome baby !

SSEEXX  AANNDD  TTHHEE  CCIITTEE  DDIIAARRYY  

PPaarrtt  ttiimmee  lloovveerr
>>IIll  ppaarraaîîtt  qquuee  ll''oonn  ppeeuutt  vvooiirr  llaa  vviiee  àà  ttrraavveerrss  lleess
cchhaannssoonnss..  UUnn  ssooiirr  ddee  nneeiiggee  eett  ddee  ttéélléé--rrééaalliittéé,,  jj''aaii
uunnee  ssoolluuttiioonn  ddee  rreecchhaannggee,,  mmee  rreeppaasssseerr  eenn  VVHHSS
lleess  cclliippss  ddeess  aannnnééeess  8800..  Un verre d'un magnum
de Châteauneuf du Pape et me voilà plongé dans
mes chères années 80. La fameuse époque des
plans sous les portes cochères et des nuits fau-
ves. Peut-on vraiment se plaindre de notre
époque, de la révolution Internet et de la drague
virtuelle souvent sans lendemain ? Défile le clip
de Stevie Wonder. Des amants sortent d'une bou-
che de métro et s'enlacent tendrement. Ce soir,
sur l'écran noir de mes nuits roses résonnent les
paroles de Part Time Lover : "We are strangers by
day, lovers by night". La vidéo de Stevie Wonder a
réveillé une interrogation : aujourd'hui, comment
deux amants peuvent s'aimer dans une cité tout
en restant discrets ?
Samedi dernier au Chicha bar, Sofiane, 19 ans,
m'apprend qu'il vit une liaison cachée avec un
jeune de son quartier. Etrangers le jour, amants
le soir. J'avais du mal à imaginer qu'un couple
puisse s'ignorer le jour en public et se voir en
toute discrétion le soir, à l'abri des regards. Il n'y
a pas que dans les séries télé comme Alias que
l'agent Sydney Bristow parle à son amoureux,
l'agent Vaughn, assis dos à dos, dans la salle
d'attente d'une gare. La réalité dépasse souvent
la fiction. Dans le 9.3 comme dans les séries télé.
Y a-t-il un lieu secret où les amants des cités se
retrouvent pour s'abandonner à quelques cares-
ses ? L'idée qu'il puisse exister des milliers d'a-
moureux secrets dans les barres des HLM me
touchait et m'attristait à la fois. Je voyais tous
ces amoureux obligés de compartimenter leurs

Spécial  1  an
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>>NNuumméérroo  1122
Un article touchant et une belle photo de Touhami Ennadré.
Le champion du monde boxe Jean Marc Mormek accorde une interview à
Baby boy, avec une photo de Mondino. Quel upercut ! 

sentiments pour vivre leurs relations. Le jour je
t'ignore, le soir je te dévore. Sofiane a bien com-
pris que son petit ami entretenait une liaison de
façade avec une fille. Voir l'élu de son coeur tra-
verser la rue avec une meuf de circonstance,
c'est la version 2005 de Part Time Lover. C'était
pour mieux le retrouver le soir à l'abri d'hypothé-
tiques abris bus. Je demande un deuxième char-

bon pour raviver la braise de ma chicha. Je cher-
che la conclusion à cette histoire. Comme d'habi-
tude, c'est dans les chansons qu'on la trouve.
Part time lover, amants à temps partiel...
L'évidence : la clandestinité c'est la braise qui
fait brûler les coeurs !

TTeexxttee>>  FFoouuaadd  ZZeerraaoouuii
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>>NNuumméérroo  1144
Swimming pool
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PPoouurr  ffêêtteerr  sseess  11  aann,,  BBaabbyy  bbooyy  aa  ccoonnvvooqquuéé
sseess  mmaannnneeqquuiinnss  eett  uunn  pphhoottooggrraapphhee  ddee
rreennoomm..  LLeess  ccoovveerr  bbooyy  dduu  mmaaggaazziinnee  oonntt  ééttéé
rreejjooiinntt  ppaarr  ddee  nnoouuvveeaauuxx  mmooddèèlleess  ttoouuss
aauussssii  ssuubblliimmeess  lleess  uunnss  qquuee  lleess  aauuttrreess..  

RRééssuullttaatt>> un calendrier collector dont
nous diffusons une (petite) partie dans ces
pages. 
La version finale du calendrier baby boy
sera disponible à la vente début décembre.
34 pages de photos sexy avec les plus
beaux modèles de la capitale, et un papier
supra luxe digne des Dieux du stade.
Photos inédites, sensuelles, prises par
Aranda, un photographe qui n'a rien à
envier à Herb Ritts.

EExxcclluu>> Cyril, Khalid et Ademola, les vedet-
tes de l'Ile de la tentation (TF1) ont accepté
de poser nu pour Baby boy. Sans oublier
les autres "stars" ethniques" que vous
découvrirez dans ce calendrier qui s'im-
pose déjà comme le cadeau 

IInnccoonnttoouurrnnaabbllee  ddee  cceess  ffêêtteess  ddee  ffiinn  dd''aannnnééee..

PPhhoottoo>>  AArraannddaa
BBooookkiinngg>>  SSooffiiaannee
MMooddeellee>>  HHaassssaann

Le calendrier vous est présenté par :

SSeexxyySSeexxyy
BBaabbyy  BBooyyBBaabbyy  BBooyy

LLee  ccaalleennddrriieerrLLee  ccaalleennddrriieerr
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JJAANNVVIIEERR  //  0066

1     D Nouvel an
2     L Basile  
3     M Geneviève   
4     M Odilon   
5     J Edouard   
6     V Epiphanie   
7     S Raymond   
8     D Lucien   
9     L Alix  
10   M Guillaume   
11   M Paulin   
12   J Tatiana   
13   V Yvette   
14   S Nina   
15   D Rémi   
16   L Marcel  
17   M Roseline   
18   M Prisca   
19   J Marius   
20   V Sébastien   
21   S Agnès   
22   D Vincent   
23   L Barnard  
24   M Françoise   
25   M Conv. S. P   
26   J Paul   
27   V Angèle   
28   S Thomas   
29   D Gildas   
30   L Marine  
31   M Marcelle 

FFEEVVRRIIEERR  //  0066

1     M Ella   
2     J Présentat.ion
3     V Blaise   
4     S Véronique   
5     D Agathe   
6     L Gaston  
7     M Eugénie   
8     M Jacqueline   
9     J Appoline   
10   V Arnaud   
11   S ND Lourdes 
12   D Félix   
13   L Béatrice 
14   M Valentin   
15   M Claude   
16   J Julienne   
17   V Alexis   
18   S Bernadette   
19   D Gabin   
20   L Aimée 
21   M P. Damien   
22   M Isabelle   
23   J Lazare   
24   V Modeste   
25   S Roméo   
26   D Nestor   
27   L Honorine 
28   M Mardi Gras 



MMAARRSS  //  0066

1     M Cendres   
2     J Charles   
3     V Guénolé   
4     S Casimir   
5     D Olive   
6     L Colette 
7     M Félicité   
8     M Jean  
9     J Françoise   
10   V Vivien   
11   S Rosine   
12   D Justine   
13   L Rodrigue
14   M Mathilde   
15   M Louise   
16   J Bénédicte   
17   V Patrice   
18   S Cyrille   
19   D Joseph   
20   L Printemps 
21   M Clémence   
22   M Léa   
23   J Victorien   
24   V Catherine.   
25   S Humbert   
26   D Larissa   
27   L Habib
28   M Gontran   
29   M Gwladys   
30   J Amédée   
31   V Benjamin 

AAVVRRIILL//  0066

1     S Hugues   
2     D Sandrine   
3     L Richard  
4     M Isidore   
5     M Irène   
6     J Marcellin   
7     V Jean-B. 
8     S Annonciation
9     D Rameaux   
10   L Fulbert 
11   M Stanislas   
12   M Jules   
13   J Ida   
14   V Maxime   
15   S Paterne   
16   D Benoît   
17   L Anicef 
18   M Parfait   
19   M Emma   
20   J Odette   
21   V Anselme   
22   S Alexandre   
23   D Georges   
24   L Fidèle 
25   M Marc   
26   M Alida   
27   J Zita   
28   V J. Souvenir  
29   S Catherine  
30   D Robert 



MMAAII  //  0066

1     L F. TRAVAIL 
2     M Boris   
3     M Philippe  
4     J Sylvain   
5     V Judith   
6     S Prudence   
7     D Gisèle   
8     L Victoire 
9     M Pacôme   
10   M Solange   
11   J Estelle   
12   V J.-d'Arc   
13   S Rolande   
14   D Matthias   
15   L Denise  
16   M Honoré   
17   M Pascal   
18   J Eric   
19   V Yves   
20   S Bernardin   
21   D Constantin   
22   L Emile  
23   M Didier   
24   M Donatien   
25   J Ascension   
26   V Bérenger   
27   S Augustin   
28   D F. Mères   
29   L Aymar
30   M Ferdinand   
31   M Visitation 

JJUUIINN  //  0066

1     J Justin   
2     V Blandine   
3     S Kévin   
4     D Igor   
5     L Pentecote
6     M Norbert   
7     M Gilbert   
8     J Médard   
9     V Diane   
10   S Landry   
11   D Barnabé   
12   L Guy 
13   M Antoine  
14   M Elisée   
15   J Germaine   
16   V J.-Fr.Régis   
17   S Hervé   
18   D F. Pères   
19   L Romuald
20   M Silvère   
21   M Eté   
22   J Alban   
23   V Audrey   
24   S Jean-Bapt.   
25   D Prosper   
26   L Anthelme 
27   M Fernand   
28   M Irénée   
29   J Pierre   
30   V Martial   



JJUUIILLLLEETT  //  0066

1     S Thierry   
2     D Martinien   
3     L Thomas 
4     M Florent   
5     M Antoine   
6     J Mariette   
7     V Raoul   
8     S Thibault   
9     D Amandine   
10   L Ulrich 
11   M Benoît   
12   M Olivier   
13   J Henri, Joël   
14   V  F. nation.   
15   S Donald   
16   D Carmel   
17   L Charlotte
18   M Frédéric   
19   M Arsène   
20   J Marina   
21   V Victor   
22   S Marie-M.   
23   D Brigitte   
24   L Christine
25   M Jacques   
26   M Anne 
27   J Nathalie   
28   V Samson   
29   S Marthe   
30   D Juliette   
31   L Ignace

AAOOUUTT  //  0066

1    M Alphonse   
2    M Julien  
3    J Lydie   
4    V J.-M.  
5    S Abel   
6    D Transfigu.   
7    L Gaétan  
8    M Dominique   
9    M Amour   
10   J Laurent   
11   V Claire   
12   S Clarisse   
13   D Hippolyte   
14   L Evrard  
15   M Assomption   
16   M Armel   
17   J Hyacinthe   
18   V Hélène   
19   S Jean-Eudes   
20   D Bernard   
21   L Christophe  
22   M Fabrice   
23   M Rose de L.   
24   J Barthélemy   
25   V Louis   
26   S Natacha   
27   D Monique   
28   L Augustin 
29   M Sabine   
30   M Fiacre   
31   J Aristide 



SSEEPPTTEEMMBBRREE  //  0066

1     V Gilles   
2     S Ingrid   
3     D Grégoire   
4     L Rosalie  
5     M Raïssa   
6     M Bertrand   
7     J Reine   
8     V Nativité    
9     S Alain   
10   D Inès   
11   L Adelphe 
12   M Apollinaire   
13   M Aimé   
14   J Ste Croix   
15   V Roland   
16   S Edith   
17   D Renaud   
18   L Nadège  
19   M Emilie   
20   M Davy   
21   J Matthieu   
22   V Maurice   
23   S AUTOMNE   
24   D Thècle   
25   L Hermann  
26   M Côme,    
27   M Vinc. de P.   
28   J Venceslas   
29   V Michel   
30   S Jérôme 
31   M Marcelle 

OOCCTTOOBBRREE  //  0066

1     D Thérese   
2     L Léger 
3     M Gérard   
4     M F. d'Assise   
5     J Fleur   
6     V Bruno   
7     S Serge   
8     D Pélagie   
9     L Denis  
10   M Ghislain   
11   M Firmin   
12   J Wilfried   
13   V Géraud   
14   S Juste   
15   D Thérese  
16   L Edwige  
17   M Baudoin   
18   M Luc   
19   J René   
20   V Adeline   
21   S Céline   
22   D Elodie   
23   L Jean de C.
24   M Florentin   
25   M Crépin   
26   J Dimitri   
27   V Emeline   
28   S Simon
29   D Narcisse   
30   L Bienvenue  
31   M Quentin 



NNOOVVEEMMBBRREE  //  0066

1     M Toussaint   
2     J Défunt   
3     V Hubert   
4     S Charles   
5     D Sylvie   
6     L Bertille  
7     M Carine   
8     M Geoffroy   
9     J Théodore   
10   V Léon   
11   S Armistice   
12   D Christian   
13   L Brice 
14   M Sidoine   
15   M Albert   
16   J Marguerite
17   V Elisabeth   
18   S Aude   
19   D Tanguy   
20   L Edmond  
21   M Marie   
22   M Cécile   
23   J Clément   
24   V Flora   
25   S Cath. L.   
26   D Delphine   
27   L Séverin 
28   M Jacq.   
29   M Saturnin   
30   J André 

DDEECCEEMMBBRREE  //  0066

1     V Avent   
2     S Viviane   
3     D Xavier   
4     L Barbara  
5     M Gérald   
6     M Nicolas   
7     J Ambroise   
8     V Elfried   
9     S Im. Concept.   
10   D Romaric   
11   L Daniel 
12   M Jean.Fr.-Ch.   
13   M Lucie   
14   J Odile   
15   V Ninon   
16   S Alice   
17   D Gaël   
18   L Gatien 
19   M Urbain   
20   M Abraham   
21   J Pierre C.   
22   V Hiver   
23   S Armand   
24   D Adèle   
25   L Noel  
26   M Etienne   
27   M Jean   
28   J Innocents   
29   V David   
30   S Roger   
31   D Sylvestre 
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>>CCoorrppss,,  ssuueeuurr,,  rreeggaarrddss  ;;  llaa  ffoorrccee,,  llee  ccoouurraaggee,,  llee
ddoouuttee    ::  ddeeppuuiiss  qquuiinnzzee  aannss,,  ll''aarrttiissttee  pphhoottooggrraapphhiiee
aavveecc  ppaassssiioonn  llee  mmoonnddee  ddee  llaa  bbooxxee,,  cceelluuii  qquu''iill  ffrréé--
qquueennttee,,  àà  RRoommee  oouu  àà  NNaapplleess,,  ddaannss  lleess  ssaalllleess
dd''eennttrraaîînneemmeenntt  ddee  llaa  bboorrggaattaa..  

Dans ces banlieues populaires des grandes villes
d'Italie, où calabrais et siciliens se sont entassés
dans les années d'après-guerre, Piero Pompili
capte une atmosphère empreinte d'accents paso-
liniens. À l'origine de cette fascination, une
enfance passée à la Borghesiana, une borgata de
Rome, où il est né en 1967. Les boxeurs font par-
tie du paysage, et Piero Pompili développe un

attachement profond pour les héros de cette 
épopée populaire qui se joue chaque jour dans sa
cité. 
La démarche du photographe s'inscrit dans cette
optique réaliste : le thème de la boxe n'est pas
pour lui prétexte à montrer des hommes idéali-
sés s'affrontant en un choc de titans ; les gladia-
teurs modernes qu'il montre ne sont pas des
dieux, mais des hommes vrais, des êtres de chair
avec leurs peurs et leurs ambitions terre-à-terre,
leur doute à l'approche d'un combat, leur rage de
s'en sortir, qui leur fait accepter discipline et
sacrifices. " Le vrai boxeur doit avoir peur ",
confie Piero Pompili.
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Photographie
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>C'est pourquoi, afin de mieux faire sentir l'in-
tensité et les enjeux de leur engagement, l'artis-
te a choisi de se concentrer non pas sur le
moment du combat lui-même, mais sur les cou-
lisses : depuis la dure routine des entraînements
quotidiens, jusqu'aux heures de recueillement et
aux rituels ultimes qui précèdent la montée sur
le ring, la tension est épaisse, palpable. Le plus
souvent photographiés isolés, les boxeurs sont

seuls pour affronter les vagues d'adrénaline et
d'angoisse qui précèdent le combat. On est frap-
pé par les regards, qui fixent l'objectif à la façon
d'un miroir, défiants ou mélancoliques, livrant
des bribes d'existence. Les corps eux-mêmes
parlent : détail d'un bras aux veines sur-dessi-
nées, puissance expressive d'un dos, d'un torse,
évoquant des armures prêtes à servir. 
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>Scrutés dans leurs entraînements studieux,
surpris dans la solitude d'avant le combat ou
dans le silence d'un vestiaire déserté, traqués
jusque dans l'expression que trahissent leurs
regards ou leurs corps, les gladiateurs de Piero

Pompili livrent finalement un secret paradoxal :
s'ils doivent remporter une victoire, qu'elle soit
sur le ring ou dans la vie, c'est avant tout sur
eux-mêmes. 
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EExxppoossiittiioonn  GGllaaddiiaatteeuurr  PPiieerroo  PPoommppiillii

Du 15 novembre au 31 décembre 2005.
Sur rendez-vous uniquement, 
au 06 68 20 19 69

AArrttMMeennPPaarriiss,,  

64 rue Notre-Dame de Nazareth, 75003 PARIS
Contact : Olivier Cerri
Courriel : cerri@artmenparis.com
Site : www.artmenparis.com énéneuses, fu
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BasquiatCulture club

>>DDee  ssoonn  eennffaannccee  ppaassssééee  ddaannss  uunn  ddeess  pplluuss  ssoommbb--
rreess  qquuaarrttiieerrss  ddee  NNeeww  YYoorrkk  aauu  ddéébbuutt  ddeess  aannnnééeess
6600  ((BBrrooookkllyynn))  aauuxx  ccoocckkttaaiillss  ccuull--sseerrrréé  ddee  SSoohhoo,,
vviinnggtt  aannss  pplluuss  ttaarrdd,,  JJeeaann--MMiicchheell  BBaassqquuiiaatt  ffuutt  ttoouurr
àà  ttoouurr  iinnssuullttéé,,  ddééccoonnssiiddéérréé,,  ppiilllléé..  EEtt  llaaiisssséé  eexxssaann--
gguuee  àà  ll''aauubbee  ddee  sseess  2288  aannss,,  bbrrooyyéé  ppaarr  llaa  ttoouuttee
ppuuiissssaannccee  dd''uunn  ddoollllaarr  aaffffrreeuusseemmeenntt  aarrrrooggaanntt..

EEn 1977, Basquiat découvre le graff art. Sous un
nom d'artiste énigmatique, Samo (pour Same Old
Shit), il entreprend alors de repeindre bon nomb-
re de murs new-yorkais. Pour le plus grand plai-
sir des passants et au désarroi des commer-
çants. Ces graff', réponses en forme d'insulte au
monde artistique et à sa spéculation toujours
plus outrancière, vont vite le sortir de la rue…
Surtout dès que le pape Andy Warhol, grand
manitou de la scène artistique mondiale se pen-
che sur ce jeune étalon.

Il n'aura fallu qu'une seule exposition, en 1981,
pour que l'aura du jeune caraïbéen, explose aux
yeux des briscards du marché de l'art. "SAMO IS
DEAD" graffe alors Basquiat sur les murs de la
Grosse Pomme. Place à Jean-Michel. En aban-
donnant le minimalisme du graffiti pour la figu-
ration libre et ces compositions de dessins de
facture enfantine et ses écrits fébriles, toujours

teintées d'ironie et couleurs qui ne sont pas sans
rappeler ses origines (le noir et celles chamar-
rées de Hahiti et Porto-Rico.)

Si son charme opère instantanément, cela ne
peut faire oublier les démons de l'artiste : ceux
de la ségrégation raciale qu'il vivra tout au long
de sa vie même aux heures de gloire (ses œuvres
lui furent souvent sous-payées pour être reven-
dues au quintuple).
Ainsi tous les héros-martyrs afro-américains
trouveront place dans son œuvre. Parmi eux :
Charlie Parker, Miles Davis, Joe Louis ou encore

JJeeaann--MMiicchheell  BBaassqquuiiaatt  oouu  ccoommmmeenntt  vviivvrree  vviittee,,  jjeeuunnee  eett  ddaannggeerreeuusseemmeenntt……    TTeell  ffuutt  llee
ddeessttiinn  dduu  pplluuss  ccééllèèbbrree  ppeeiinnttrree  nnooiirr--aamméérriiccaaiinn  ddeess  ggoollddeenn  eeiigghhttiieess..LLee  MMuussééee  MMaaiillllooll
pprrooppoossee  jjuussqquu''aauu  1133  fféévvrriieerr,,  uunnee  eexxppoossiittiioonn  ooùù  ddee  nnoommbbrreeuusseess  ooeeuuvvrreess  ddee  ll''eennffaanntt
tteerrrriibbllee  ddee  ll''aarrtt  ddeess  aannnnééeess  8800  ttéémmooiiggnneenntt  ddee  ssoonn  ggéénniiee  ..  IImmmmaannqquuaabbllee..
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Basquiat

Ella Fitzgerald, tous coiffés d'une couronne de
king. Formidable réminiscence du Black Power.

Art citadin ("Mon art est celui des rois, des héros
de la rue"), définitivement énergique, à la fois
électrique et sombre, les peintures de Basquiat
sont en parfaite symbiose avec l'art naissant du
hip hop. Son unique collaboration avec un groupe
de rap, dont il illustrera la pochette de l'album,
est aujourd'hui une pièce très prisée et hors de
prix.
Toujours entouré d'une cour de parasites,
Basquiat, en pleine gloire, sombre lentement :
trop de drogues, trop de spoliation organisées
par les vampires que sont ces agents et mar-
chands d'art, trop de succès.

Les trois dernières années de sa vie, vénéneu-
ses, furent celles qui le lièrent au pape du pop art
: Warhol. Conscient que le petit génie black pou-
vait relancer sa carrière déclinante, Andy entame
une piètre collaboration (qu'on sous-entendra, à

tort, homosexuelle) avec Jean-Michel. A peine
Basquiat trouve-t-il le temps de se poser une fois
son objectif atteint ("Je rêve de devenir une
star"), de réfléchir à ses origines africaines, de
songer à la musique, que sa vie dissolue le rat-
trape. Un soir d'hiver 1988, on le retrouve mort
d'overdose. 

Près de 300 personnes assistent à ses funé-
railles, essentiellement des personnalités issues
du monde de l'art. Celui-là même qui l'a hissé au
Top 5 des artistes les plus célèbres du XXe siècle
et qui a dépouillé méthodiquement son art et son
compte en banque. Ingrat et raciste monde de
l'art américain !

TTeexxttee>>  CCééddrriicc  CCHHAAOORRYY

DDee  PPiiccaassssoo  àà  BBaassqquuiiaatt  ::  llee  ffeeuu  ssoouuss  lleess  cceennddrreess  DDuu  0088
ooccttoobbrree  aauu  1133  fféévvrriieerr  22000066  aauu  MMuussééee  MMaaiillllooll
6611,,  rruuee  ddee  GGrreenneellllee  7755000077  PPaarriiss..
TTééll..  ::  0011  4422  2222  5599  5588..

“ Si son charme opère instantanément, cela ne peut faire oublier les démons
de l'artiste : ceux de la ségrégation raciale qu'il vivra tout au long de sa vie
même aux heures de gloire ” 
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de l'émission prévue, Marc-Olivier Fogiel annon-
ce qu'il ne peut pas commencer suite à "l'enva-
hissement" de son plateau. L'émission de la
semaine précédente est rediffusée pendant 1
heure avant que le direct ne reprenne ses droits
pour talk-show présenté des coulisses, dans un
petit salon, sans le public et avec les moyens du
bord. Le public suit, puisque l'audience dépasse
les 3 millions de téléspectateurs habituels.
Dieudonné n'a officiellement pas demandé aux
Ogres d'envahir mais de manifester à l'extérieur.
Il débarque cependant pour expliquer sa position,
sous les applaudissements des personnes pré-
sentes. "J'ai été accusé de racisme et je me suis
retiré du paysage audiovisuel alors que j'ai été
relaxé. Marc-Olivier Fogiel a été condamné et il
n'a pas démissionné. Tant que Fogiel ne se sera
pas retiré, que ni France 3 ni le CSA ne se seront
excusés, nous continuerons à manifester pacifi-
quement"

Certes, Dieudonné a été effectivement relaxé
pour la plainte concernant son sketch jugé anti-
sémite assorti à la fin d'un salut hitlérien. Il faut
cependant préciser que la juge le relaxe pour
vice de forme tout en concluant que si elle ne
peut pas le condamner, ce qu'a fait Dieudonné est
"moralement inacceptable". Le lendemain de
l'envahissement, Marc-Olivier Fogiel est invité
sur Europe 1 chez Jean-Marc Morandini pour
éclaircir la situation. Il a l'air calme, déterminé
mais fatigué : il n'a pas dormi de la nuit. Lorsque
Morandini lui demande s'il compte démissionner

en cas de condamnation en appel pour le SMS,
Fogiel répond immédiatement qu'il n'en est

pas question. Son combat contre le racis-
me et l'intolérance ne date pas d'hier, il
est prêt à refaire des excuses publiques
et s'il est encore condamné en appel, il
s'acquittera de l'amende, fin du
chapitreMarc-Olivier s'exprime égale-
ment sur RTL et fait tout pour apaiser,
éteindre le feu allumé par les Ogres. Il
ira même jusqu'à contacter le site
afrik.com pour répondre à Dieudonné
dans une longue interview : Fogiel qui
refuse quasiment toutes les interview,
réclamant un droit de réponse sur un
site internet ?

Certaines personnalités prennent en
revanche fait et cause pour
Dieudonné. Djamel Bourras et en pre-
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mière ligne, Stomy Bugsy. Les autres noms avan-
cés par Dieudonné démentent rapidement
(Clémentine Célarié, Djamel Debouzze, etc.) Dans
le "Grand Journal" de Michel Denisot, Stomy
Bugsy appelle à manifester encore devant le stu-
dio d'ONPP et se dit scandalisé que Dieudonné
ayant été relaxé et Fogiel condamné, celui-ci ne
présente pas ses excuses et ne démissionne pas.
"On continuera jusqu'à ce qu'il démissionne !".
Arianne Massenet qui s'était fait une règle de ne
jamais parler de son ancien comparse se risque
à un timide : "C'est un peu plus compliqué que ça,
Stomy" (elle fait allusion à la relaxe de
Dieudonné pour vice de forme, ce qui n'est pas
un vrai blanchiment). Quant à Denisot, l'homme
qui a lancé Fogiel, il répond : "Moi qui le connaît
bien, je peux vous dire que Marc- Olivier Fogiel
n'est pas du tout raciste." Comble de malchance,
Le Pen s'en mêle !  Le président du FN déclare :
"Marc-Olivier Fogiel, faux professeur de vertu
antiraciste, a enfin été démasqué par la justice
qui l'a condamné récemment pour avoir diffusé
un faux SMS raciste à l'encontre de l'humoriste
Dieudonné ".
Est-il normal de réclamer la tête d'un animateur
qui n'a finalement ni souhaité ni rédigé le fameux
SMS faisant référence à "l'odeur des noirs" ?
Ceux qui l'ont approché savent bien à quel
point Fogiel est éloigné et allergique à
toute thèse raciste, homophobe, antisé-
mite, intolérante. Dans sa boîte tra-
vaillent toutes les sensibilités.
Néanmoins l'ambiance dans les
bureaux de Paf productions semble
tristounette. Les audiences des deux
dernières émissions sont passées
sous la barre des 15%. Lorsque la
Ministre Michèle Alliot-Marie accep-
te enfin d'aller sur le plateau, les
militaires se joignent aux forces de
polices pour éviter les déborde-
ments de la troisième manif devant
le studio. Marco a bien mené son
émission mais le cyclone
Dieudonné lui a fait broyer du noir
durant trois semaines d'hysterie
communautariste.

TTeexxttee>>  JJaann  ddee  KKeerrnnee

> AAffffaaiirree  dduu  SSMMSS  rraacciissttee  ::  DDiieeuuddoonnnnéé  aattttaaqquuee
MMaarrcc--OOlliivviieerr  FFooggiieell  eett  ffiinn  sseepptteemmbbrree,,  MMaarrcc--
TTeessssiieerr  ll''eexx--pprrééssiiddeenntt  ddee  FFrraannccee  TTéélléévviissiioonn  aaiinnssii
qquuee  llee  rrééddaacctteeuurr  eenn  cchheeff  ddee  ll''éémmiissssiioonn  ""OOnn  nnee
ppeeuutt  ppaass  ppllaaiirree  àà  ttoouutt  llee  mmoonnddee"",,  Laurent Bon et
l'assistant qui a "condensé" et écrit le fameux
SMS sont condamnés pour "injure à caractère
racial". Les amendes vont de 5000 à 1000 euros.
Dix jours plus tard, un collectif dénommé "Les
Ogres" va faire parler de lui. Les Ogres sont un
virulent groupe de soutien à Dieudonné et leurs
positions politiques border-line ont fait réagir
jusqu'à l'adversaire juré de Fogiel, Ardisson (qui
s'emporte violemment sur Europe 1 chez
Morandini : "On peut défendre Dieudonné sans
être antisémite !"). Le 9 octobre, en lieu et place

DDaannss  llee  ""GGrraanndd  JJoouurrnnaall""  ddee  MMiicchheell
DDeenniissoott,,  SSttoommyy  BBuuggssyy  aappppeellllee  àà  
mmaanniiffeesstteerr  eennccoorree  ddeevvaanntt  llee  ssttuuddiioo
dd''OONNPPPP
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Livres et  dvdBaby Book

GGuunnjjii  
ddee  GGeennggoorroohh  TTaaggaammee
1166..0066    EEuurrooss
ssuurr  AAddvveennttiiccee..ccoomm  

Gunji est le premier manga du
célèbre artiste japonais Gengoroh
Tagame publié en France. Chef

cuisinier dans le restaurant tenu par la mère de
son jeune amant, Gunji tombe par hasard sur
Shigeto, son ancien amant qui l'avait initié aux
plaisirs du sado-masochisme. Les retrouvailles
promettent d'être sportives…

SSaaccccaaggee  
dd''EErriicc  JJoouurrddaann
1144,,2255    EEuurrooss
ssuurr  AAddvveennttiiccee..ccoomm

Il s'appelle Fraîcheur et il n'a 
qu'une envie : être la victime
consentante d'une tournante orga-
nisée par ses meilleurs amis. Et le

pire, c'est que chacun de ses amis rêve en secret
de pénétrer Fraîcheur dont les charmes phy-
siques sont d'une indécente sensualité. Saccage,
roman d'une initiation érotique, est écrit dans
une prose nerveuse et sensuelle qui fait que le
livre se dévore d'une traite et d'une seule main.

RRooyy  
ddee  RRooggeerr  PPeeyyrreeffiittttee    
1177..1100  EEuurrooss  ssuurr  AAddvveennttiiccee..ccoomm

Roy est un jeune californien qui se
fait accoster par un homme d'âge
mûr, visiblement intéressé par le
corps du superbe adolescent.

Délaissant sa planche de skate pour la voiture de
l'inconnu, Roy s'engage sans le savoir dans une
longue et excitante découverte de l'amour entre
hommes. Un roman brûlant écrit par un Roger
Peyrefitte au sommet de sa forme.

LLaa  qquuaattrriièèmmee  rréévvééllaattiioonn  
dd''OOlliivveerr  DDeelloorrmmee
2299..9900  EEuurrooss
ssuurr  AAddvveennttiiccee..ccoomm

La quatrième révélation est une
sorte de Da Vinci Code gay. Le juge
Bergeret découvre et traduit des
manuscrits qui révèlent l'homo-

sexualité de Saint Paul, pourtant connu comme le
disciple le plus homophobe du Christ. Lorsque
Bergeret est assassiné quelques jours après sa
découverte, Julien, son petit copain, décide de la
venger en menant l'enquête.
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> MMiikkee  IIbbrraahhiimm  rrééiinnvveennttee  lleess  ccooddeess  ddee  llaa  mmuussiiqquuee
aannttiillllaaiissee..  ZZoouukk,,  JJaazzzz,,  BBiigguuiinnee,,  FFoollkk……    LLee  bbeell  aannttiillllaaiiss  pprroo--

ppoossee  ssuurrttoouutt  uunnee  aalltteerrnnaattiivvee  àà  llaa  mmuussiiqquuee  aaffrroo  ccaarraaiibbeeeennnnee
aavveecc  uunnee  vviissiioonn  ggaayy  ffrriieennddllyy  eett  ssaalluuttaaiirree  ddaannss  llee  llaannddeerrnnoo  ddee  llaa

mmuussiiqquuee  bbllaacckk  ttrroopp  ssoouuvveenntt  ppoorrtteeuussee  ddee  rreennggaaiinneess  hhoommoopphhoobbeess..
IInntteerrvviieeww..  

BBaabbyy  BBooyy>> VVoouuss  êêtteess  nnéé  àà  PPaarriiss  eett  aavveezz  ppaasssséé  vvoottrree  eennffaannccee  eenn
MMaarrttiinniiqquuee..  LLaa  ccuullttuurree  aannttiillllaaiissee  vvoouuss  aa  ddee  ssuuiittee  iilllluummiinnéé..  QQuu''eesstt  ccee  qquuii  vvoouuss

ppllaaiitt  ttaanntt  eenn  eellllee  ??
MMiikkee  IIbbrraahhiimm//// Je suis arrivé sur l'île à 2 ans. Pour un enfant, grandir sur
cette île c'est fabuleux. Je me sens complètement Antillais.. En grandissant,
mon intérêt pour la culture antillaise s'est accrue, jusqu'à considérer le créo-
le comme ma langue maternelle. Je l'ai étudiée à la fac comme une page
d'histoire de la culture des Antilles : sa poésie, l'empreinte de l'esclavage,
etc… Maintenant je sais qui je suis. Je ne veux pas finir comme Michael
Jackson en me dépigmentant la peau et me refaisant le nez pour plaire à un

marché plus vaste.

BB>>VVoottrree  aallbbuumm,,  ttrrèèss  eennggaaggéé,,  pprrôônnee  ll''éécchhaannggee  eennttrree  lleess  ccoommmmuunnaauuttééss..  AA
ll''hheeuurree  ooùù  llaa  mmuussiiqquuee  ccaarriibbééeennnnee  ccoommmmee  llee  rraaggggaa  ssee  vveeuutt  mmiissooggyynnee  eett
hhoommoopphhoobbee,,  oonn  ppeeuutt  ddiirree  qquu''iill  aappppaarraaîîtt  ccoommmmee  uunnee  lluueeuurr  dd''eessppooiirr……
MMiikkee  IIbbrraahhiimm//// Je vois de quels artistes vous parlez ! Il faut savoir qu'il
peut être non fédérateur de ne pas être homophobe dans certains
endroits du monde. Je connais énormément de personnes qui sont
tentés de s'enfermer dans le mépris de l'autre… Tous mes textes me
sont venus naturellement, même si malheureusement les maisons
de disques en font peu cas. Ils prennent rarement le temps de s'at-
tarder sur les paroles de haine et des dégâts qu'elles provoquent
chez les jeunes des cités.
Pour en revenir à l'homophobie, certains, sous couverts d'être
victime, se protègent dans un repli communautaire. Ces chan-

teurs se construisent une identité en stigmatisant les gays
pour s'affranchir de leur propre exclusion.

BB>>DD''uunnee  mmaanniièèrree  ggéénnéérraallee,,  lleess  AAnnttiilllleess  ssoonntt  aasssseezz  rrééffrraacc--
ttaaiirreess  àà  ll''hhoommoosseexxuuaalliittéé,,  nnoonn  ??
MMiikkee  IIbbrraahhiimm//// Il faut recadrer avec la culture. Si vous
prenez " Cé an makoumé ", chanson calquée sur " Ziggy
" de Céline Don qui se moque des gays, c'est un air de
carnaval très populaire qu'il m'est arrivé de chanter
sans arrière-pensée. Paroles : " Ziggy, c'est un makumé
-pédé "…Le Makoumé est d'ailleurs un personnage
apprécié dans le carnaval. Les Antillais savent rire de
tout, sans pour autant est trop violents. A la différence
du ragga qui lui pousse à tuer les homos, à les casser. 
Les textes en Jamaïque sont d'une violence qu'on
retrouve rarement -même si cela existe-  dans les
Antilles françaises.
Il ne faut pas oublier non plus que le rapport au
père et à la mère est très différent de celui des
Européens, beaucoup plus clair aux Antilles, les
questions de genre et de sexualité se posent dif-
féremment. Le machiste règne hélas durable-
ment dans notre communauté.

Baby Talk                            
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BB>>  HHoorrmmiiss  qquueellqquueess  ttuubbeess  ddaannssaannttss  oouu  llaannccii--
nnaannttss,,  llaa  mmuussiiqquuee  aannttiillllaaiissee  aa  dduu  mmaall  àà  ppeerrcceerr  eenn
mmééttrrooppoollee  ccoommppaarraattiivveemmeenntt  aauu  rreessttee  ddee  llaa  wwoorrlldd
mmuussiicc  ??
MMiikkee  IIbbrraahhiimm////  Tout est une question politique.
Tant que la musique antillaise ne bénéficiera pas
de la politique culturelle de la salsa ou de la
samba dans le cadre de l'Année du Brésil, elle ne
pourra pas trouver son public. Il y a de nombreux
cours de danse de salsa sur Paris, l'Année du
Brésil fut très bénéfique à la culture brésilienne
mais les cultures antillaises sont toujours
oubliées. Jamais fêtées. Elles sont pourtant très
riches. Ne laissons pas la place aux apprentis
sorciers de la haine homophobe et aux artistes
machistes de la métropole.

PPrrooppooss  rreeccuueeiilllliiss  
ppaarr  CCééddrriicc  CCHHAAOORRYY..

“Les chanteurs homophobes
se construisent une identité en
stigmatisant les gays pour 
s'affranchir de leur propre
exclusion.”
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CC''eesstt  ppoouurr  uunn  ttrriipp  ddee  ttrrooiiss  jjoouurrss  qquuee  jjee  qquuiittttee  PPaarriiss,,  mmeess  ffaaccttuu--
rreess  eett  mmoonn  nnoouuvveeaauu  BBooyy--ffrriieenndd  ""  BBrraadd  ""  ((qquuii  eesstt  MMaannnneeqquuiinn……  jjee
ssaaiiss  jjee  ssuuiiss  cchhaanncceeuussee)),,  ddeessttiinnaattiioonn  NNeeww  YYoorrkk  !!  Hugo mon
assistant personnel qui est asiatique, Gay, et ultra Fashion
m'accompagne pour une virée sisters in The City ! Les fauteuils
de la première classe sont trop fermes et me donnent un torti-
colis carabiné (je marche en biais, c'est vachement Glam).
L'homme d'affaires (ma foi très charmant) placé juste devant
moi, m'a donné, en avant première, un concerto en pet mineur
sur cuir (une fanfare aurait fait moins de bruit. Nous arrivons à
New York et je me sens un peu comme Audrey Hepburn dans
breakfast at Tyfany's, c'est-à-dire dans mon élément ! La ville
où tout peut arriver, même de rencontrer Mr Big (record à bat-
tre : 28cm, Medhi, 22 ans, Algérien, galérien, je l'ai fait sans les
mains, car il le valait bien). Nous créchons au " Pierre ", un des
Palace poids lourd de la grosse pomme, à 1600 patates la nuit
avec vue panoramique sur Central Park (Génial pour mâter les
joggeurs). Tout est speed ici, tu marches speed, parles speed,
baises speed ! Le guide de l'hôtel, dieu seul sait pourquoi, nous
fait faire le tour des monuments et le fameux tour Sex & the
City (rien de très chaud, uniquement la visite des boutiques et
restaurants où ont tourné les stars de la série télé), je me
suis assis sur les marches de l'immeuble de
Carrie Bradshaw (j'aurai préféré faire la
visite du Bronx (chez J-lo), de ses
beaux Blacks et de ses
Latinos bombas (chauds et
bouillants comme la braise).
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PPoouurr  yy  aalllleerr  :: www.Airfrance.fr Des tas d'offres
de dernière minute ! C'est du vol régulier donc
vous arrivez plus ou moins à l'heure à JFK sans
passer par Moscou et sans avoir les jambes bri-
sées par le manque d'espace Comptez pour New
York un billet A/R à partir de 365  (une misère, la
classe galère).

OOùù  CCrréécchheerr  :: Le Pierre " Four seasons " , is my
favorite place, vous pouvez y croiser Brad Pitt et
la vilaine Kidman, manger sans vous ruiner, le
room service ne vous videra pas la bourse sauf le
serveur avec le petit accent Mexicain, pourboire
inclus. La piscine est olympique et le maître
nageur (j'ai essayé par deux fois de le faire sou-
rire, soit il n'a pas de dents, soit il n'est pas sen-
sible à mon pull en mohair à rayure Dior à 1200 
(qu'il aille se faire niquer, il sait pas ce qu'il perd
ce bâtard). J'ai déniché aussi un petit endroit fort
sympathique, qui fut idéal pour ma partie de
cache-saucisson avec une star dont je ne vous
dirai pas le nom sauf sur mon site www.pablo-
chester.com (je sais j'suis une garce). Bons plans
Bed & Break fast et tout le tralala, sur l'excellent
site : www.navigaytor.net (un must).

OOùù  MMaannggeerr  :: Vous trouverez de tout à New York,
On y mange pas que des grosses pommes, du
restaurant chicos et sélect au fast food le plus
gras et dégoulinant de calories (mes fesses en
raffolent) il y a de quoi satisfaire votre panse. En
plus, vous faites chier avec vos questions, allez à
New York, traînez dans la rue et selon votre envie
(et les odeurs de poulet) votre ventre vous dira où
vous diriger… Tout simplement.

En plein milieu de Times Square nous décidons
de prendre le fameux et dangereux (under-
ground) métro new-yorkais et abandonner notre
groupe de bourgeoises parisiennes. " Are you a
target ? ", c'est là que le lascar s'énerve et
m'empoigne comme un sac ! Que faire ? Nous
sommes seuls dans ce wagon qui schlingue avec
4 latinos surexcités (et burinés) qui nous traitent
de PD en V.O. Hugo (mon asistant) tente la diplo-
matie et leur propose de leur donner son I-pod
en échange de sa liberté. Comme Carrie Brad
Shaw et ses copines, nous terminons la journée
par un Dîner au Freeze un nouveau restaurant
branché de Manhattan où la clientèle semble sor-
tie du film Blade ou de Buffy contre les vampires.
Pour ça, les Américains savent faire, la boîte
déchire, les mecs déchirent, pour rentrer il te
faut une carte de membre et une carte Gold (ils
se foutent de ta couleur, ils ne veulent que du
gold). Les filles sont canons (un peu trop à mon
goût), et certaines ne se rasent pas les aisselles
(miam). Pour terminer ce week il faut absolu-
ment passer par Escuelita, le club où l'on croise
les plus beaux blacks et latinos de New-York. Il y
a toujours des concours de beauté, du Mister
Escuelita et croyez moi ça vaut tous les Dieux du
stade ! L'animation est assurée par une bande de
trav dignes de Pricilia folle du desert. Voir les
bombes du Latino Fan club (le label x latino) en
live rien que ça mérite une escapade dans la
grande pomme !

www.escuelita.com
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Let’s talk about  Sex Rachid X
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>DDuu  vviillllaaggee  bbrreettoonn  llee  pplluuss  rreeccuulléé  jjuussqquu''aauu  vviieeuuxx  ppoorrtt  ddee
MMaarrsseeiillllee,,  ddaannss  ttoouuss  lleess  lliieeuuxx  ddee  ddrraagguuee  oouu  ddee  bbaaiissee
((ppaarrccss,,  jjaarrddiinnss,,  ssaauunnaass,,  bbaarrss,,  ddiissccootthhèèqquueess  eettcc..))
ccoommmmee  ssuurr  lleess  eessppaacceess  ddee  rreennccoonnttrreess  vviiaa  IInntteerrnneett,,  iill  yy
aa  bbeellllee  lluurreettttee,,  àà  ttrraavveerrss  mmeess  nnoommbbrreeuusseess  eexxppéérriieenn--
cceess,,  qquuee    jj''aaii  pprriiss  aaccttee  qquuee  9999%%  ddeess  ggaayyss  iiddeennttiiffiiééss,,  vviissii--
bbiilliissééss,,  eexxpprriimmeenntt  oobbjjeeccttiivveemmeenntt  uunn  ddééssiirr  ""ppaassssiiff""..
Bachir m'a fait prendre récemment conscience qu'il
fallait le taire. Sur son profil il ne fait pas mention de sa
passivité, allant même jusqu'à se fabriquer une image
gay viril, mais il est l'un des rares à m'avoir avoué ses
raisons : son désir d'intégration sociale dans ce com-
promis homophobe par la négation dee son identité
sexuelle réelle.
Bachir a 26 ans. Il est passif comme tout homo qui se
respecte. Personne ne l'imaginerait dans un rôle
sexuel de soumission. Il utilise dans toutes ses images
symboliques l'attitude du "mâle parfait" qu'il reven-
dique d'ailleurs avec force dans son profil sous l'intitu-
lé "look hétéro". 
Tant que je respecterais la loi de l'omerta homosexuel-
le sur la question taboue de la passivité des gays,
Bachir me garantit de continuer à rester un amant dis-
cret et fidèle, tout comme je resterais l'ami de tous les
homos de la planète. 
Je ne sais pas s'il est bien conscient  que nous devons
notre relation régulière aux années 2000 et à la révolu-
tion des produits chimiques favorisant l'érection. 
Tout aussi passif et soumis que lui, me voilà transfor-

mé par m'adapter à l'offre, en un amant actif très cré-
dible. Cela dit, sans la molécule-miracle je n'aurais
jamais pu découvrir à quel point Bachir a un bon
cul. Je sais aussi que je ne pourrais plus me pas-
ser de nos "séances" pendant lesquelles, en toute
confidence, j'avoue éprouver la sensation réelle
de le baiser comme j'aimerais qu'on me baise.
L'essentiel est que le narcissisme homosexuel
sorte vivant de notre "bricolage" pragmatique.
Cette sexualité de transfert, d'adaptation chimique

et basée sur le jeu de dupes homosexuel a para-
doxalement un avenir prometteur pourvu que je

garde le secret m'évitant ainsi les foudres irration-
nelles d'un amant viril virtuellement.

TTeexxttee>>  RRaacchhiidd  XX
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AAuuxx  ffrroonnttiièèrreess dduu  rrééeell  
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Sof iane20 ans et  des poussières

>AA  2200  aannss  eett  ddeess  ppoouussssiièèrreess,,  oonn  aa  ssoouuvveenntt  ddeess  ddéécceeppttiioonnss
aammoouurreeuusseess,,  ddeess  ccoommpplleexxeess,,  ddeess  ffrruussttrraattiioonnss..  PPoouurr  mmooii,,
ll''aacccceeppttaattiioonn  ddee  mmeess  sseennttiimmeennttss  eett  ddee  mmaa  sseexxuuaalliittéé  ss''eesstt
ffaaiittee  ttrrèèss  ttôôtt..  BBeeaauuccoouupp  ddee  jjeeuunneess  mmeeccss  oonntt  ddeess  ddiiffffiiccuullttééss  àà
ss''aaffffiirrmmeerr..  EEnnffeerrmmééss  ddaannss  lleeuurr  cceelllluullee  ddee  pprriissoonn  ffaammiilliiaallee,,  iillss
ssee  ccrrééeenntt  uunnee  iiddeennttiittéé  vviirrttuueellllee  ddeevvaanntt  lleeuurr  oorrddiinnaatteeuurr..  SSeeuullee
éécchhaappppaattooiirree  ddaannss  llaa  ssééccuurriittéé  ddee  lleeuurrss  cchhaammbbrreess,,  ccoommmmee
ddaannss  llaa  sséérriiee  SSttaarrggaattee,,  iillss  eennttrreenntt  ddaannss  uunn  mmoonnddee  ppaarraallllèèllee
iinnffoorrmmaattiiqquuee  ooùù  iillss  ppeeuuvveenntt  vviivvrree  lleeuurr  ccyybbeerr--hhoommoosseexxuuaalliittéé..

LL''aammoouurr  vviirrttuueell  sseerraaiitt--iill  llee  rreemmèèddee--mmiirraaccllee  ffaaccee  aauuxx  ddéécceepp--
ttiioonnss  aammoouurreeuusseess  eett  aauuxx  ffrruussttrraattiioonnss  sseexxuueelllleess  ??

Tout commence cet été sur le site kelma.org. En consultant
les profils de rencontre, un mec attire mon attention.
Comme moi, il est métis et a 20 ans et des poussières. Ses

photos montraient davantage sa musculature que son visa-
ge, et, bonheur, il cherchait autre chose qu'un plan cul. Je
rentre en contact avec lui. Soirées MSN et M & S. Plus on
dialoguait et plus je m'attachais à lui. Il était relié à moi
par l'intermédiaire d'un PC familial, ce qui limitait nos
échanges aux espaces-temps nocturnes. Les jours pas-
saient et j'ai souhaité une rencontre. Je passais des nuits
entières à m'endormir près du téléphone à attendre l'ap-

pel d'un inconnu. Je ne savais ni où il habitait, ni ne
connaissait son prénom. Il voulait que je l'appelle Junior,

Après deux mois de conversations passionnées arriva la
révélation. A 5h du mat, il me réveilla en me demandant de
me connecter sur MSN. Il rentrait d'une soirée zouk en ban-
lieue avec des potes hétéros. J'ai eu droit à une surprise. Il
connecta sa webcam pour me montrer ses fesses ! Bien que
je fusse sublimé par cette vision, pour un mec qui se dit anti-
plan cul, je n'avais pas compris la subtilité. II était en réalité
dans le placard cybernétique.

CCoommbbiieenn  ddee  mmeeccss  hhoommooss  vviivveenntt  ddaannss  uunn  mmoonnddee  vviirrttuueell,,  àà
ll''aabbrrii  ddeess  rreeggaarrddss  iinnddiissccrreettss  ??

Je savais que beaucoup de mecs refoulaient leur sexualité
et leurs sentiments. Ce que je ne savais pas, c'est
qu'Internet était devenu le nouveau refuge des mal dans
leur tête, dans leur peau et dans leurs slips. Sur MSN et au
téléphone, j'avais inconsciemment accepté de franchir la
porte de la réalité pour passer dans le monde de l'homo-
sexualité virtuelle. Lui, comme beaucoup d'autres, n'était
apparemment pas prêt à la franchir dans l'autre sens.

TTeexxttee>>  SSooffiiaannee

PPoouurr  ttoouutteess  rrééaaccttiioonnss  eett  ccoommmmeennttaaiirreess,,  
vvoouuss  ppoouuvveezz  mmee  ccoonnttaacctteerr  ppaarr  mmaaiill  àà  
ssooffiiaannee--bbaabbyybbooyy@@hhoottmmaaiill..ffrr
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>LLee  ggéénniiee  dduu  ppoorrnnoo  aamméérriiccaaiinn  eesstt  bbllaacckk  eett
hhaabbiittee  llee  BBrroonnxx..  AA  NNeeww  YYoorrkk,,    vviillllee  ddee  ttoouuss
lleess  mmééttiissssaaggeess  eett  ddeess  iinntteerrddiittss,,  HHuugghheeyy    aa
rréévvoolluuttiioonnnnéé  llee  XX  ddaannss  ssaa  mmaanniièèrree  ddee  mmoonn--
ttrreerr  ddeess  ggeennss  oorrddiinnaaiirreess  ddaannss  ddeess  DDVVDD
ssppeeccttaaccuullaaiirreess..  Meat packers est un label
qui a pour ambition de glorifier les gars du
ghetto, hispaniques ou blacks, dont le seul
mérite est d'être fortement membrés. Beau
programme ! Dans son petit appartement
sur-équipé de magnétoscopes et de VHS
jonchées à même le sol, il filme des hétéros
brut de décoffrage venus montrer ce qu'ils
ont de mieux en eux : leur bite. Pour réussir
le casting il faut être dans la catégorie king
size, seuls les plus gros organes sont sélec-
tionnés pour la finale.
Rempli d'une fascination à peine dissimu-
lée, Hughey manipule ces machos avec un
discours ambigu. Les modèles sont là pour
exhiber leur virilité en espérant être vus et
admirés par des femmes du ghetto, specta-
trices  potentielles de ces scènes de mas-
turbation filmées en solo. 
" Talk to ladies " (parlez à vos spectatrices),
demande le réalisateur aux modèles. Les
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gars s'exécutent et se lancent dans des dis-
cours de séduction bien macho à destina-
tion des femmes.  Yo man !
Ces étalons se livrent ensuite à un exercice
de mise à nu où rien n'est épargné. Tout est
montré, la caméra vire-volte au dessus-
d'eux, en dessous, derrière, sous les cuis-
ses et même jusqu'aux WC. Ces meat pac-
kers sont tellement convaincus d'œuvrer
pour la gente féminine qu'ils en oublient
qu'ils seront admirés par un contingent de
pédés (qui sont en réalité les principales
clients de ces DVD). Meat packer aligne
une quantité de scènes solo avec des
blacks et latinos qu'on ne voit nulle part
ailleurs. Des types primaires, spectaculai-
res, naïfs et exhibitionnistes qui ont pour
seul mérite d'avoir un énorme paquet dans
leur pantalon baggy XXL.

" La grandeur d'un homme se trouve dans
ses jeans " clame Hughey dans son dis-
cours d'introduction. La perversité du réali-
sateur est fascinante. Il se filme même per-
sonnellement en train de faire un cunnilin-
gus à une jolie femme noire afin de rassurer
ses futurs modèles. Et ça marche. Il arrive à
convaincre des lascars sortis de prison,
couverts de tatouages, de se mettre à qua-
tre pattes, bien cambrés, persuadés qu'ils
sont de faire plaisir à des femmes du voisi-
nage. 
Meat packers, au-delà de son aspect docu-
mentaire (le plaisir instinctif des hétéros à
exhiber leur bite), est un chef d'œuvre dans
la mesure où il œuvre, pour la première
fois, à intégrer des hétéros dans le monde
du X gay. Par un biais détourné, certes,
mais on raconterait n'importe quoi à nos
amis hétéros pour le plaisir de voir tomber
leur caleçon.

LLaa  sséérriiee  MMeeaatt  ppaacckkeerrss  eesstt  ddiissppoonniibbllee  cchheezz
PPrroojjeeccttiioonn  vviiddééoo  ((0011..4400..2277..9988..0099))
SSuurr  llee  nneett  ::  wwwwww..iieemm..ffrr
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NNoottrree  aaddddiiccttiioonn  aauuxx  tteecchhnnoollooggiieess  ddee  ccoomm--
mmuunniiccaattiioonn,,  qquuee  ccee  ssooiitt  llee  NNeett  oouu  llee  
ttéélléépphhoonnee  ppoorrttaabbllee  rréévvèèllee--tt--eellllee  uunn  ddééssiirr
iinnccoonnsscciieenntt  dd''êêttrree  ppéénnééttrréé  vviirrttuueelllleemmeenntt
aaffiinn  ddee  ccoommbblleerr  uunn  vviiddee  iinnttéérriieeuurr  ??

>DDaannss  uunn  ddîînneerr,,  lloorrssqquu''uunn  iinnvviittéé  qquuiittttee  ll''aass--
sseemmbbllééee,,  cc''eesstt  ssooii  ppaarrccee  qquu''iill  vvaa  bbaaiisseerr  oouu
ssooiitt  qquu''iill  aa  rreennddeezz--vvoouuss  aavveecc  ssoonn  oorrddiinnaa--
tteeuurr..  Entre la poire et le fromage, je voulais
en avoir le cœur net. Direction le bureau. Je
branche mon powerbook et je découvre
avec stupéfaction que mon invité pressé
s'était invité à un autre banquet, celui des
affamés de MSN, des  plans chat et exhib
web en cam. Le dîner se poursuivit jusque
tard dans la soirée, et la seule chose que je
désirais vraiment, c'était d'allumer mon
Mac. Malheur : j'étais donc aussi contami-
né. Mon convive Internet addict et moi
étions, en fait, deux
zombies, comme
dans un film de John
Carpenter. La pré-
sence d'amis ne
pouvait combler
notre soif de com-
muniquer avec d'au-
tres personnes de
l'autre côté de leur
écran. A 3 heures du
mat, sur le Net, il y a
toujours une foule
de personnes prê-
tes à vous dire des
mots gentils, à vous
prodiguer de la ten-
dresse virtuelle  ou
tout simplement
montrer leur bite !
Cet océan de
contacts d'anony-
mes peut très vite
vous submerger
comme l'ouragan
Katrina. Entre le chat
où je cumule les
copier-coller (slt,
asv, et autres abréviations staliniennes), ma
connexion sur MSN où attendent un contin-
gent de sérial buzzeurs, j'ai à peine le
temps de porter à ma bouche mon verre
de Bourgogne. La pression est forte et on
devient très vite esclave de tous ces messa-
ges envoyés qui espèrent, comme des affa-
més, une autorisation  immédiate de vous
envahir. Voilà comment on se retrouve, en
plein milieu de la nuit, esclave de son désir
inconscient d'être pénétré, pris en otage
par des êtres cybernétiques qui s'invitent
en dix secondes dans votre intimité et n'hé-
sitent pas à vous envoyer des buzz, des
wizz ou autres smacs si vous ne vous offrez
pas dans la seconde. Lorsque le téléphone

Triple ppéénnééttrraattiioonn

sonne, là c'est carrément le gang bang !
Chat, MSN, téléphone, on est sollicité de
tous les côtés. Triple pénétration ! Je me
suis même retrouvé à dévaler les escaliers
tête la première lorsque le téléphone por-
table s'est mis à sonner au rez-de-chaussée

pour ne pas rater l'ap-
pel !

Notre addiction aux
technologies de com-
munication, que ce soit-
le Net ou le téléphone
portable révèle-t-elle un
désir inconscient d'être
pénétré virtuellement
afin de combler un vide
intérieur ? 
La veille, mon ami
Yannick  m'appelle. Mon
dieu un double appel.
Je sentais une fébrilité
m'envahir. C'est ainsi
que l'on se retrouve à
implorer notre cor-
respondant à nous auto-
riser à prendre ce dou-
ble appel. Pourquoi
cette  panique à l'idée
de perdre un appel en
attente ? Encore cette
idée de vouloir  se rem-
plir de ce qui vient de
l'extérieur. 
Tard dans la nuit, un buzz

envoyé par un chatteur impatient sur MSN a
mis fin à cette partouze nocturne.  Il m'en-
voie une animation avec une main qui tape
sur mon écran, toc toc sonore à l'appui. Je
décide de stopper cette orgie de pénétra-
tion internautophile. Je débranche le
modem, et prends un demi Lexomyl pour
mettre en veille mon disque dur interne. Je
me réfugie dans mon lit avec une bonne
chicha à la cerise. Les volutes de fumée se
dissipent sous mes yeux, et je suis heureux
à l'idée de rejoindre le paradis des songes,
sans wifi.
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